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Histoire

Les cloches de paix sonnent ä Iena et Auerstedt

Un «rendez-vous franco-allemand» sur les anciens champs de bataille - Une kermesse franco-alle-

mande en septembre 2006 - L'association culturelle privee «Jena 1806 e.V.» se charge du

programme de la bataille.

¦ Richard E. Schneider

Les villes de Thuringue dTe-
na et d'Auerstedt commemore-
ront en 2006 la bataille historique

du 14 octobre 1806, livree
sur les collines autour de la ville.

Les nombreux musees, les

instituts universitaires d'Iena,
et des associations privees pre-
senteront, au cours de l'annee
2006, les consequences politiques,

historiques et sociales de

cette grande victoire militaire
de Tempereur Napoleon Ier sur
l'armee prussienne. Le roi de
Prusse Frederic-Guillaume III
s'est refugie alors avec sa famille

pres de Memel, ä la frontiere
russe, tandis que son royaume
etait oecupe par l'armee napo-
leonienne.

Pour creer une ambiance et

commemorer comme il le con-
vient la bataille d'Iena et d'Auerstedt,

les municipalites des deux
villes ont mis sur pied un vaste

programme pour touristes, his-
toriens et, last not least, pour
ceux qui s'interessent ä l'histoire

militaire. Le samedi 14 octobre

2006, plus de mille soldats
vetus d'uniformes de la Grande
Armee et de l'Armee royale
prussienne feront une reconsti-
tution de la bataille sur le
terrain oü eile s'est deroulee. Ils se

recrutent en grand nombre dans
l'Association privee «Jena 1806

e.V.», qui existe depuis 1986.

Les membres de l'Association

privee «Jena 1806 e.V.»,
qui portent des uniformes francais

ou prussiens, organisent
des defiles, presentent des exer-
cises militaires aux speetateurs
venus de loin, livrent des combats

avec leurs longs fusils ä

poudre d'autrefois. Les uns
appartiennent au 18C Regiment de

ligne de Napoleon, les autres au

Regiment «Prinz Louis
Ferdinand» de l'armee prussienne,
tous deux engages dans la
bataille historique.

Au Musee munieipal de la
ville (Stadtmuseum), on presen-
tera, ä partir du 13 octobre 2006,
Texposition C'est la guerre, qui
evoquera la presence et les ves-
tiges de Napoleon I" en
Thuringue. Au Musee d'Iena-Gos-
peda, de nombreuses manifes-
tations, discours et Conferences
sont prevus tout au long de
l'annee. II suffit de contacter le
Musee militaire qui mettra ä la
disposition des groupes de
visiteurs des specialistes pour ani-
mer des Conferences sur la
bataille d'Iena et d'Auerstedt.

Des colloques publics, enfin,
ä Tuniverske d'Iena, rappel-
leront, des le printemps, les

grands changements politiques
et sociaux intervenus en Prusse,
ä la suite de ce succes militaire
foudroyant de Napoleon Ier et de

Toccupation militaire qui s'en-
suivit.
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Le pode persecute Friedrich
Schiller (1759-1805), auteur du
Wilhelm Teil, requt un poste de

professeur d'histoire ä Iena en
1789 (Photo: Ville d'Iena).

La fin de la Prusse
style ancien

C'etait un matin brumeux, le
14 octobre 1806. La vue se li-
mitait ä 50 metres ä peine. Les
soldats de TEmpereur avaient

passe la nuit ä Tinterieur de la

ville d'Iena. Ils se sont leves tot
pour monter leur artillerie, des

canons legers tires par des

chevaux, sur les hauteurs autour de
la ville. A 6 heures du matin, ils
etaient tous en place. L'armee
napoleonnienne, articulee en
deux corps d'armee, comptait
50000 ä 60000 hommes, dont
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Histoire

la moitie, pres d'Auerstedt, sous
le commandement du general
Louis Nicolas Davout. Son
adversaire direct etait le roi Frede-
ric-Guillaume qui commandait
le gros de l'armee prussienne,
tandis qu'ä Iena, l'armee
prussienne etait placee sous le
commandement du prince von Ho-
henlohe-Ingelfingen. Gräce ä de

nombreux exercices militaires
journaliers, leurs soldats etaient
bien mieux disciplines et mieux
equipes, et meine en nombre net-
tement superieur aux Francais.

En ce matin tres brumeux, ils
avancerent comme d'habitude.
en formation de ligne. au son
des tambours. De l'autre cote,
les soldats francais en territoire
ennemi, restaient silencieux,
mais dejä en place et deployes
en tirailleurs. Ils se cachaient
derriere des arbres parsemes,
des arbustes, dans des cabanes

ou des fermes abandonnees. Ils
tiraient autant que leurs adver-
saires, mais leurs fusils etaient
meilleurs: la carabine prussienne,

avec ses 5,6 kg et son
calibre de 19,35 mm, necessitait
12 mouvements, avant de pouvoir

tirer. Le fusil francais, plus
court et plus leger, avait un
calibre de 17,5 mm.

«Chaque heure, raconte
l'ingenieur Günter Queisser du
Musee militaire d'Iena-Gospe-
da, environ six mille soldats des
deux camps mouraient, de
nombreux autres daient blesses.
C'est surtout l'artillerie de
Napoleon qui dait superieure. Des
11 heitres du matin, die avait
aneanti, par ses feux concentres,

l'avant-garde prussienne
du gdieral von Tauentzien.»
Lorsque le soleil d'automne se

coucha sur les champs de
bataille (le futur marechal Davout
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Napoleon I", le grand vainqueur d'Iena et d'Auerstedt, passe ä cheval
en revue ses troupes. Le philosophe allemand G.W.F. Hegel l'integra
dans son systdne philosophique et nomma ce phenomene «Der Weltgeist

zu Pferd» (l'esprit du monde ä cheval). (Photo: Ville d'Idia)

luttait victorieusement ä Auers-
tedt), TEmpereur etait le grand
vainqueur: les soldats prussiens
fuirent en grand nombre, les
Francais ayant annonce ne pas
faire de prisonniers. La route

pour Berlin etait desormais ou-
verte ä Napoleon, apres une
autre bataille livree quelques
jours apres aux environs de

Halle, contre l'armee de

remplacement prussienne (Ersatzheer),

sous le commandement
du due de Württemberg. A la
fin du mois d'oetobre 1806, les

troupes napoleonniennes en-
traient ä Berlin. Napoleon osa

meine organiser une parade
militaire de ses soldats dans les

nies de la capitale de la Prusse.

Les preludes d'une
ere nouvelle

Le roi de Prusse, lui, se refu-
giait avec la reine Louise et sa

famille en Prusse-Orientale, vers
la Russie. Les troupes fran¬

caises, oecupant tout le territoire
de la Prusse, lui reclamerent

une importante somme d'in-
demnisation, des contributions
de guerre. De grandes reformes
juridiques et administratives fu-
rent elaborees ä Berlin selon les

nouveaux principes francais de

«Liberte, Egalite, Fraternite»!
Surtout le principe de l'egalite
devant la loi selon le nouveau
code civil, dit «Code Napoleon»,
sonna le glas des anciens Privileges

de la noblesse. Le Royau-
me de Prusse recut une Charte
constitutionnelle. Mais le roi
s'en tenait ä l'ecart.

Pour commemorer dignement
la bataille d'Iena et d'Auerstedt,
les municipalites des deux com-
munes ont mis en oeuvre un
vaste programme de festivkes.
Au printemps 2006, les
preludes du bicentenaire: le 21

mars prochain. les cloches de

l'eglise d'Auerstedt sonneront

pour la «Paix et la journee de la
Terre», ensemble avec Celles de
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Teglise pres du siege de l'ONU
ä New York et avec d'autres
cloches, dans le monde entier.

Des brocantes seront organi-
sees tous les mois au chäteau
d'Auerstedt rehabilite. C'est lä
oü, en 1994, a ete creee l'as-
sociation culturelle Auerworld
chargee de remettre en etat le
chäteau d'Auerstedt qui fut,
avant la bataille, le quartier
general du Roi de Prusse. Imme-
diatement apres la victoire
francaise, le general bourgeois
Davout y sejourna, que Napoleon Ier

allait annoblir par le titre de due
d'Auerstedt. On peut y voir une
galerie de portraits d'un grand
nombre de personnalites
historiques. Le visiteur peut meme y
passer la nuit: quelques cham-
bres d'hötel confortables y ont
ete amenagees.

www.auerworld.de
www.hotel-an-dertherme.de/
framed.htm
www.Jena.de
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Vue sur Iena aujourd'hui. La ville industrielle (verres, microscopes)
posseda l'une des premieres universites d 'Allemagne et hebergea un
grand nombre de podes et ecrivains, notamment Novalis. M"" de
Stael coucha dans sa maison lors de son voyage en Allemagne
autour de 1809. La maison des romantiques est encore ä visiter
aujourd'hui (Photo: Ville d'Iena)

En 1998, Tarchitecte suisse
Marcel Kalberer a cree TAuer-
worldpalast ä Auerstedt, une
sorte de grande maison de
culture pour la jeunesse, entierement

faite de branches de sau-
les. II faut Tavoir vu! On y
organise regulierement des con-
certs de musique moderne ou
des manifestations artistiques,
des sons et lumieres modernes
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Quelques soldats de l 'association privee « Jena 1806 e. V » en sortie
et tenues militaires sur les collines autour d'Iena. Ils portent les

uniformes du 18' regiment de ligne de l'armee de Napoleon.
(Photo: Ville d'Iena).

etc. Un tres bei hötel an der
Therme, dans un village voisin,
offre un grand nombre de

chambres confortables et
modernes.

Ceux qui s'Interessent aux
details de la bataille d'Iena
pourront visiter le Musee militaire

ä Iena-Gospeda, oü sont
reconstitues, avec des soldats en
miniature, les evenements
majeurs de la fameuse bataille de
1806. A Iena en 2006, il ne faut
pas oublier le poete prussien
Gottfried Benn (1886-1956),
dont la mere, Caroline nee Je-

quier, originaire de Fleurier/NE,
etait une gouvernante franco-
phone. Dans son poeme «Jena»
de 1927, Teminent poete,
milier, ini-melancholique, evoque
ses sentiments un peu confus:
Sa mere, en eure ä Bad Kosen,
dans le voisinage, fait une excur-
sion dans la ville historique d'Iena,

qui se situe dans une vaste
vallee, entouree de collines ver-
tes, qui ressemble un peu ä son

village natal en Suisse.

R.E.S.
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